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[Vue du moteur ouvert.

lele. Ces fils ont 3,4 ä 3,8 mm. de diametre. La resistance

de l'enroulement de l'armature est de 0,02 ohm.

La largeur de la partie active du collecteur mesure

185 mm. et son diametre 420 mm. II se compose de 147

lames de cuivre durci, separees les unes des autres par
des feuilles de mica de 0,8 mm. d'epaisseur.

Le collecteur, largement dimensionne, a par suite une

surface de refroidissement relativement grande. La prise
de courant se fait au moyen de charbons qui sont presses

contre le collecteur par de forts ressorts. En marche

normale le collecteur tourne sans produire d'etincelles, et il

peut supporter sans inconvenient une surchage de 100 °L.

Le champ magnetique est obtenu au moyen de 4 pöles

dont les noyaux en töle sont visses au bäti. Les 4 bobines

magnetisantes sont montees en serie; elles se composent

chacune de 60 spires de fil de cuivre de 7 & 7,4 mm. de

diametre. Leur resistance est de 0,07 ohm.

L'isolation de toutes les parties du moteur a ete es-

say6e ä 3000 volts avec du courant alternalif.
Le poids total du moteur sans engrenage est de 2700

kg., tandis qu'il s'eleve ä 3050 kg. avec engrenage et

boite de protection. Le poids de l'armature seule est de

840 kg. et celui des bobines magnetisantes de 220 kg.
Ces moteurs ont ete adaptes aux voitures motrices du

chemin de fer ä voie normale Fribourg-Morat.

Usine electrique ä vapeur de Neuchätel.

Les villes qui possedent des distributions d'energie

electrique avec generateurs hydrauliques sont amenees

souvent ä les completer par des installations de reserve ä

generaleurs thermiques. On peut citer les cas de la ville

de Zurich avec 600 chevaux hydrauliques et 2800 ä

vapeur, Chaux-de-Fonds avec 1000 chevaux hydrauliques et

600 ä gaz pauvre1, Lausanne 1200 chevaux ä vapeur et

quelques mille hydrauliques, etc. Plusieurs stations

centrales importantes etudient ou installent actuellement leurs

usines de secours. Citons Rheinfelden, Le Locle, Berne,

Thoune, Geneve.

II y a plusieurs annees qu'ä Neuchätel on pouvait

prevoir que la force fournie par l'Areuse ne suffirait plus

au developpement de la distribution d'energie etablie par

la ville en 1895-1896. Son usine du Pre aux Glees, pres

Boudry, utilisant une chute de 56 m., avec 6 turbines de

300 chevaux, exige pour 1500 chevaux 2700 litres d'eau

ä la seconde, et l'emploi approchait de plus en plus de

ce chiffre. Or, l'Areuse a un etiage voisin de 1600 litres

ä la seconde, et lors de cet etiage le debit devient variable

par les etanchages des usiniers successifs, et le debit

passe de 1000 ä 2000, d'une maniere tres irreguliere,
dans le cours d'une seule journee.

L'etude de la nouvelle usine ä creer a ete assez tongue,

par suite de la difficulte du choix de l'emplacement. On

s'est arrete, apres beaucoup de discussions, ä un terrain

possede par la ville, au bord du lac, sur le quai de Champ

Bougin. L'exposition est fort belle, l'acces facile, le lac

fournit l'eau, et c'est la valeur meme de l'emplacement

qui a fait hesiter.
Les deux tramways de la ville, ä traction electrique,

empruntaient leur courant ä deux stations de transforma-

tions, appartenant ä deux compagnies. Leur fusion et le

developpement de leurs röseaux rendaient nöcessaire

l'augmentation de puissance de ces stations. II a paru tout in-

dique de les fusionner aussi avec l'usine ä vapeur que la

ville dfeirait construire, pour reduire les frais göneraux

et le coüt de la traction. La ville a donc rachete l'une

des installations et a passe avec la Compagnie des tramways

une Convention par laquelle eile livre le courant

electrique sous forme de courant continu, au compteur;
tous frais de tranformalion et d'installation ä sa Charge.

Le choix de la vapeur comme source thermique

d'energie a ete dicte par le prix de premier etablissement et

les facilites d'exploitation. II a ete fait une courte etude

de moteurs k gaz, qui ont eu un moment de vogue par

suite des raisons d'econotnie du combustible, et le resultat

de cette etude a ete le meme qu'aüleurs. Les villes de

Chaux-de-Fonds et de Bäle, qui ont installe des moteurs ä

gaz pauvre, scmblent pretes ä en abandonner l'emploi, ce
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qui prouve que l'experience confirme ce que l'etude peut
faire prevoir.

Le choix des turbines ä vapeur a d'abord ete impose

par l'exiguite du premier emplacement propose, puis ce

choix a ete confirme dans la suite par une comparaison

plus approfondie avec les machines ä cylindre.
Bätiment. — Le bätiment a ete prevu pour 6

chaudieres de 230 m2 de surface de chauffe, 4 turbines ä

vapeur de 300 kilowatts, 3 convertisseurs de 300 kilowatts

et 3 de 65.

H a du etre eleve avec une grande rapidite, les plans

ötablis en janvier 1901 n'ayant ete approuves officielle-

ment qu'ä la fin de juillet. Ce retard provenait de ce que

entre temps la question de l'emplacement avait ete mise

ä nouveau sur le tapis. Les opposants se rencontraient

surtout parmi les habitants du quartier, inquiets ä l'idee
de voir surgir au bord du lac une cheminee fort elevee,.

coupant la vue et noircissant de sa fumee les environs.

Les fouilles, comprenant un cube de 2300 m3, dont

1700 en rocher, furent commencees le 10 septembre.

Malgre un automne pluvieux, le bätiment fut couvert trois
mois apres. Les fondations reposent toutes sur le roc.

L'exploitation du rocher füt rendue difficile par la pre-
sence d'une nappe d'eau constante provenant d'infiltra-

tions des eaux de surface et de leur ecoulement difficile

au lac par suite de la tres faible difference de niveau avec

celui-ci. Les parements sont executes en grande partie en

moellons apparents en röche dure du Jura. La pierre de

taille des corniches et attiques est de meme provenance,
les tablettes des croisees et les bandeaux d'imposte sont en

pierre jaune de Jaumont-Metz. La brique employee pour
les arcs des grandes baies et pour les filets vient de Zurich.
Celle de la grande cheminee est de Neuchätel pour
l'interieur et de Frick pour les parements.

On a etudie deux solutions pour le plafond de l'usine :

l'une comporlant l'emploi de poutrelles en fer lamine

avec hourdis en briques creuses, devisee ä fr. 18 500;
l'autre recourant au beton arme Hennebique, qui a ete

executee_et a coüte fr. 17 500. La preförence fut donnee ä

cette Solution principalement parce qu'elle avait pour effet

de laisser dans le pays la totalite de la somme depensee,

plutöt que de la faire passer pour une grande part aux

mains des forges etrangeres. Les calculs et plans d'execution

des betons armes furent etablis par le bureau du

concessionnaire des brevets Hennebique ä Lausanne. Ils
donnerent lieu ä de graves mecomptes. Certaines parties
du plafond durent etre demolies et reconstruites, d'autres

renforcees au moyen de meplats en fer. Les plafonds sont
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Fig. 1- — Usine electrique ä vapeur de Neuchätel. — Vue du bätiment.



Usine eleCtr^ique« Neuöha.tel'

Q.-e^.
iP^K^^^V^/W Wut

ihmrrm R ^fafixfc
II C3

crtrt
H

ELEVATI OK au SUD

BfW :ll

f1 I l \

r-r-r-TT-i n 1 I I I I I II ATXJ.lt
.?L£AVX

F^AKSrOPjKJiTEUI

53
cdkvri t rt^pjiun,* =b3n©rr-iü

O
^D^D

il?— C( JrVtXTipSEV» P^CS
*&•

mRrjtcxorH

h3
W
O

zJ-H

O1
M

ört
rt

a
53

rt
te
o
>zow

PLAN jju ]\EZ-.i- dHAUSSEE



Usine el e ctrioue. Neuchate]

-"-¦„JLÜ L"—.

Ä 1 lliillll 1

da

ELEVATION OUE&T

M II II ¦] 1 II 'IM

Inptll i
nx or

—^am II §

iln i=J
1

ELEVATION EST

rt
rtrtrt
H

woaz
ort
rt

I—¦—1—¦—1—1—I

m
WSm

mm
L.r-^r SOJtTIE DU CaS

Uf+

Or^
ftSnUATIOK t CAV 31/ J-»C

I

I U&fflL I N
-Se—i—i—i—i—*

L.A.U trunxc

O
rt
rt>
ui
rt
Ul
H

rt
o
>zört

COUPE p»h " (5ALLE, >is MACHINES COUPE pa^u ^ALLE =e,s CHAUDIEI\E£



rta$H*%v**Mtv

<v?

1t

13iVHW:^h>

s-s^SW"

J^d
S©

a

M(-U-
Ifc^'l

I

TT\

/TT
3TVNianiiDM0

7

jdno

D

>

t.j

i
i
.11

I

HL-

1

rf^^^-k

[—T—1—T^

D

-"*

LEWJ

i

EL

EU.

i-
-

I

I

I

I

I

rl^T--T

¦,'¦*-¦.">

:_

I
i.T-iliJ-^:-:

I

I

131VHDA3]\[

"'3AOiaiD31-3

1
N
I $f\



420 BULLETIN TECHNIQUE DE LA SUISSE ROMANDE

recouverts en asphalte da Val de Travers de 2 cm.

d'epaisseur, sur lequel ou a dispose un remblai de scories

de 0m,20 de hauteur. Ce remblai a pour but, tout en iso-

lant les salles des effets de la temperature cxterieure, de

soustraire l'asphalle aux brusques variations du chaud et

du froid. Ce mode de couverlure, employe frequemment

par l'architecte des travaux, M. Alfred Rychner, a

toujours donne de tres bons resultats, et il le prefere au

Systeme de carton et papier amalgame au goudron, connu

sous la denomination bizarre de ciment ligneux ou Holz-

cement. Le coüt en est un peu plus eleve, mais moins

qu'on ne pourrait le croire, cela en raison des frais de

ferblanterie importants qu'impüque generalement ce

dernier Systeme.

Le dallage de la salle des moteurs est constitue en

carreaux blancs de gres cerame poses ä bain d'asphalte.
Ces carreaux essayes concurremment avec divers dallages

de verre et gres, avec une tension de 35 000 volts, ont

montre un isolement electrique tout ä fait remarquable.

Pour recouvrir les canaux des cäbles, on a employe le

marbre blanc.

L'eclairage des salles, assure uniquement par les baies

laterales, est parfait;
Le coüt du brilimenl s'eleve ä Fr. 422 876

ä quoi il faut aj outer :

Fondations et maconneries des chaudieres 43 800

Cheminee, compris fondations et accessoires 23 700

Canal de fumee 5 175

Fondations de machines, chevalet des epura-

teurs, fondations dans la cave des machines

et le couloir des tableaux, canaux et cheminee

en maconnerie contre le rocher pour
les cäbles electriques aux abprds de l'usine,

canalisations, aide aux montages 9 125

Mobilier 400
4 573Hangar

Fr. 476 649

Le montant total des travaux s'est eleve en realite ä

la somme de fr. 487 215; mais il a ete realise des rocettes

par vente de materiaux extraits des fouilles et divers.

Le cube du bätiment, releve d'apres les normes ac-

tuelles de l'assurance cantonale neuchäteloise, est le

suivant :

Aile ouest 4 448,42 m3

Salle ouest 3 976,77 »

Salle est 3 939,84 »

Couloir des tableaux 766,64 »

Total 9 804,37 ma

Les excavalions comportent en outre 439,4 m3.

Cheminee. — La cheminee a 55r",40 depuis le niveau

du sol au faite. Son diametre interieur a 3 m. ä la base et

2 m. au sommet. Le chapiteau, tres decore, a son pare-
ment en briques vernissees, employees aussi pour quelques

dessins qui rompent la monotonie du füt. Elle a ete

construite par le maison Walzer, de Winterthour.

(A suirre1.

J)ivers.
Reconstruction «In pont sur l'Aar, ä Brugg.

(Ligne du Böteberg).

Parmi les travaux de parachevement imposes ä l'ancienne

Compagnie du Noi'd-Est par l'arrete du Conseil föderal du 27

avril 1900 figure, entre autres, l'etablissement de la double voie

sur la ligne du Bötzberg, entre Brugg et Stein. L'exccution de

ces travaux entmine la refcetion ou la reconstruction d'un

pont important (pl. 4), au sujet duquel la direction generale des

Chemins de fer federaux a bien voulu nous communiquer les

renseignern'ents qui suivent :

L'infrastructare de la ligne du Bötzberg, entre Brugg et
Stein, y compris la maconnerie des ponts, a ete etabliedans le

temps pour deux voies; il ne s'agit donc, au cas particulier,
que d'y poser le tablier metallique pour la seconde voie. Celui

du pont actuel a ete construit dans les annees 1874 et 1875 sous
la direction de M. Pingenieur en chef Moser, par un constructeur

de ponts repute, Gubser, ä Wil (St-Gall); il avait ete cal-

cule pour les charges qui faisaient regle ä cette epoque. Or

l'ordonnance föderale du 19 aoüt 4892 prescrit aujourd'hui,
pour le calcul, des charges bien plus considerables qu'autre-
fois et impose en particulier le renforcement des ouvrages exis-
tants, des que les calculs confonnes ä cos normes plus severes
accusent une fatigue superieure ä certaines limites donnees.
Le pont sur l'Aar ä Brugg se trouve dans ces conditions, mais
la Compagnie du Nord-Est en avait ajourne jusqu'ä presenl, le

renforcement.
La direction generale des Chemins de fer federaux a fait

etudier, dans le courant de l'ete 1902, deux variantes, l'une

pour la construction d'un tablier neuf, l'autre pour le renforcement

du tablier actuel. Afin de tenir compte des nouvelles
normes en vigueur dans la plupart des pays voisins, les calculs
ont ete etablis pour des charges un peu superieures k celles de

l'ordonnance du 19 aoüt 1892, de pour que la meme question :

renforcement ou remplacement d'un ouvrage d'art de cette im-
portance, ne se pose ä nouveau dans quinze ou vingt ans.

Des deux variantes elaborees sur ces bases, l'une prevoit
le renforcement du pont actuel, l'autre la construction du
tablier neuf pour la double voie. Le type choisi pour les poutres
principales etait le type Pauli (du nom du constructeur du pont
sur l'Isar, k Grosshesselohe, 1'inspecteur general bavarois Pauli);
c'est le type du pont actuel; la conclusion tiree de cette double
etude fut qu'un renforcement en tout point rationnel du
premier pont, c'est-ä-dire un renforcement propre ä faire de cet
ancien tablier l'equivalent d'un pont neuf, aurait ete plus coü-
teux que le remplacement pur et simple de l'ancien pont par
un pont neuf semblable. Les compagnies, soumisesälaloi quel-
que peu draconienne qui regit leur comptabilite, avaient pres-
que toujours, au contraire, trouve leur avantage ä trancherdes
questions de ce genre dans le sens du renforcement de

l'ouvrage existant. Mais les Chemins de fer federaux doivent pour-
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